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Les mots clés de la pédagogie À l’école PRIMAIRE 

 
 
 

I- Cadre institutionnel. 

 
 

 Cycles 

 
La scolarité primaire est traditionnellement partagée entre deux écoles : l’école maternelle et l’école 
élémentaire. Trois cycles se partagent le parcours scolaire : le cycle 1 ou cycle des apprentissages 
premiers (petite, moyenne et grande sections), le cycle 2 ou cycle des apprentissages fondamentaux 
(cours préparatoire, cours élémentaire 1ère et 2ème année), le cycle 3 ou le cycle des 
approfondissements (cours moyen 1ère et 2ème année ainsi que la classe de 6ème au collège)1. 
 
 

 Primaire/maternelle/élémentaire 

 
L’école primaire regroupe l’école maternelle et l’école élémentaire. Elle accueille les élèves de la 
petite section (2 ou 3 ans) jusqu’au cours moyen 2ème année (10-11 ans). 
L’école maternelle est constituée de la petite section voire parfois même de la toute petite section 
(TPS et PS), de la moyenne section (MS) et de la grande section (GS). 
L’école élémentaire est, quant à elle, constituée du cours préparatoire (CP), des cours élémentaires 
1ère et 2ème année (CE1 et CE2) ainsi que des cours moyens 1ère et 2ème année (CM1 et CM2). 
 
 

 Projet de cycle 

 
Les apprentissages répartis sur les niveaux de scolarité qui constituent un cycle sont évalués (cf. les 
compétences de fin de cycle citées dans les programmes). Les enseignants concernés par un cycle se 
concertent, notamment dans le cadre d’équipes de cycle, afin de mieux coordonner leur travail et 
suivre la progression de leurs élèves d’une année à l’autre. 
 
 

 Textes officiels 

 
Les textes officiels sont publiés dans le Journal Officiel ou plus spécifiquement dans le B.O.E.N. 
(Bulletin Officiel de l’Éducation nationale). Ils contiennent en particulier les programmes sur lesquels 
les enseignants doivent s’appuyer pour constituer leur pratique et mettre en place les apprentissages 
des élèves. 
 
 

                                                           
1
 Pour approfondir et comprendre les changements qui vont survenir au niveau des cycles : 

http://www.education.gouv.fr/cid73620/au-bo-du-5-septembre-2013-cycles-d-enseignement-a-l-ecole-et-au-

college-et-conseil-ecole-college.html 
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II- CONCEPTS PÉDAGOGIQUE. 

 
 

 Apprendre, enseigner 

 
L’élève apprend, l’enseignant enseigne. Cette relation est complémentaire et dialectique : elle ne 
signifie pas que l’enseignant a pour fonction de transmettre une connaissance que l’élève recevra 
passivement, mais qu’il a pour responsabilité de construire des situations (aussi motivantes que 
possible) à partir desquelles l’élève pourra progresser. 
 
 

 Autonomie 

 
La construction de l’autonomie est un des objectifs essentiels de l’école. C’est l’un des éléments de 
construction de la personnalité mais aussi, dans le contexte scolaire, une des conditions de la 
réussite : méthodes de travail, organisation personnelle, connaissance des ressources et des outils, 
capacité à communiquer de façon claire et efficace. 
 
 

 Chantier 

 
Un chantier désigne aussi un contexte de production (généralement un projet). Par principe 
pédagogique, les élèves sont placés autant que possible en situation d’autonomie et d’activités 
pratiques. 
 
 

 Compétences, performance 

 
Les compétences (ainsi que les connaissances) représentent ce que l’élève a appris et ce dont il est 
théoriquement capable. Mais souvent le contexte de réalisation des tâches demandées, le poids de 
la « surcharge cognitive », la complexité, le manque de temps, le stress de la situation l’amènent à 
des erreurs ou des manques. 
La performance représente ce que, concrètement et réellement, l’élève s’est montré capable de 
faire et de produire dans une situation donnée. 
 
 

 Contrat (pédagogie du contrat) 

 
Le travail ou le comportement scolaire des élèves peut être négocié entre l’élève (ou la classe) et le 
maître. Sur une période définie, sur un apprentissage donné, l’élève s’engage à produire un travail. 
Cette pédagogie du contrat permet notamment d’individualiser les tâches, de même que le niveau 
attendu pour chaque élève. 
 
 

 Convergence (intégration) des apprentissages 

 
Les apprentissages sont le plus souvent liés entre eux (à l’intérieur d’une discipline ou d’une 
discipline à l’autre). Par exemple, en français, l’apprentissage du geste graphique concernera la 
maîtrise corporelle et la relation avec l’écrit ; celui du débat, la maîtrise de la langue et le respect de 
la parole d’autrui. L’enseignant doit comprendre et prendre en compte ces interrelations pour 
mieux préparer les situations d’apprentissage des élèves. 
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 Correction 

 
La correction désigne le travail concret que l’enseignement opère sur la production de l’élève, 
qu’elle soit intellectuelle, orale, écrite, pratique, physique. Il peut s’agir de traces sur un cahier, de 
remarques orales, de gestes… 
 
 

 Démarche 

 
Au niveau de l’enseignant, une démarche désigne l’ensemble du dispositif pédagogique qu’il met en 
œuvre pour favoriser les apprentissages (relation aux textes officiels, temporalité, organisation de la 
classe, outils, étayage, remédiations…). 
En ce qui concerne l’élève, on parlera de démarche d’apprentissages (en fonction de ses 
connaissances et de son profil personnel, du contexte…). 
 
 

 Didactique 

 
La didactique désigne les moyens pédagogiques utilisés dans le cadre d’apprentissages 
transversaux (didactique générale) ou disciplinaires (didactique de discipline ou intra-disciplinaire). 
 
 

 Etayage 

 
L’étayage désigne l’ensemble des moyens que l’enseignant propose aux élèves : remarques verbales 
(sur le contenu, la méthode, la forme du travail), accompagnement individuel ou collectif en cours de 
travail, fiches (auto)correctives, manuels… 
 
 

 Evaluation (sommative, prédictive, diagnostique, formative, formatrice) 

 
Le travail d’évaluation des élèves est fondamental, notamment dans la mesure où il permet à 
l’enseignant de mesurer l’hétérogénéité de la classe et les besoins particuliers de chacun des élèves. 
L’étayage se définit à partir de l’évaluation. 
 
Cette évaluation peut avoir des statuts divers : 
 

- Elle est sommative quand elle s’exerce de manière définitive. 
- L’évaluation prédictive et diagnostique a pour ambition de faire apparaître les éléments 

acquis ou non de l’élève, éventuellement en prévision d’un travail. 
- L’évaluation est formative quand elle apporte à l’élève, en plus du jugement sur les qualités 

et/ou les défauts de la production, les moyens de la remédiation (par exemple sous forme de 
fiches). 

- Elle est formatrice lorsque les outils ont été construits avec les élèves eux-mêmes. 
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 Interdisciplinarité, pluridisciplinarité, transdisciplinarité 

 
Les apprentissages sont souvent liés entre eux. 
On parlera d’interdisciplinarité dans des notions communes à deux ou plusieurs disciplines (par 
exemple les questions de langue). 
Lorsqu’une situation concerne plusieurs disciplines, c’est la pluridisciplinarité (on pourra travailler 
dans la classe à l’écriture d’aventures, en français sur le récit et la langue, en histoire-géographie sur 
les contextes…). 
Un apprentissage est transdisciplinaire quand il traverse l’ensemble des champs d’apprentissage 
(par exemple, la méthodologie du travail scolaire). 
 
 

 Pédagogie 

 
Étymologiquement, la pédagogie désigne l’acte de mener les enfants d’un point à un autre. 
Ainsi, dans les apprentissages, il s’agit de mener les élèves d’un état de compétences à un autre, plus 
évolué (même si le cheminement n’est pas uniforme). 
 
 

 Polyvalence 

 
L’école primaire se définit par la polyvalence. 
Il peut d’abord s’agir de la compétence pluridisciplinaire et transdisciplinaire de l’enseignant, 
responsable des apprentissages de français, mathématiques, disciplines artistiques, éducation 
physique et sportive, sciences, histoire-géographie… Mais il s’agit aussi de l’organisation même des 
enseignements à l’école : l’enseignant est seul responsable de l’ensemble de la journée. Enfin, 
l’interrelation entre les apprentissages est une des caractéristiques essentielles de la polyvalence. 
 
 

 Programmation 

 
À partir des programmes officiels, l’enseignant organise dans le temps les situations, les activités, 
les évaluations concernant les élèves (par exemple sur une semaine ou sur une période située entre 
deux vacances, ou sur l’année entière. On pourra ainsi trouver une programmation annuelle de 
l’apprentissage de la lecture en CP, ou mensuelle de jeux collectifs en EPS…). 
 
 

 Progression 

 
La notion de progression est évidemment liée à celle de programmation. Mais s’il s’agit ici de la 
réponse individuelle des élèves aux divers apprentissages, on dira qu’une programmation est 
construite par l’enseignant préalablement aux activités, mais que la progression des élèves sera 
diverse, en fonction de l’hétérogénéité même de la classe. 
 
 

 Projet 

 
Une démarche de projet organise les apprentissages (disciplinaires ou transversaux) dans le temps, 
mais surtout en fonction d’un objectif défini (ex : production de récits ou d’un petit album, classe 
transplantée et recherche sur le milieu). 
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 Savoir, savoir-faire, savoir-être 

 
L’école doit construire chez l’élève des compétences de nature diverse : 
 

- Des savoirs (ou des connaissances), par exemple dans le cadre des disciplines ; 
- Des savoir-faire (des compétences méthodologiques), notamment en relation avec 

l’autonomie ; 
- Des savoir-être (un profil personnel), en tant qu’élève, qu’individu, que citoyen. 

 
 

 Séance 

 
La mesure temporelle de base à l’école est sans doute la séance, considérée comme un moment de 
travail, d’apprentissage, d’évaluation. La séance elle-même est le plus souvent constituée de 
plusieurs temps spécifiques (lancement, consignes, activité de production, régulation, mise en 
commun, évaluation…). 
 
 

 Séance décrochée 

 
Une séance dite « décrochée » est intégrée dans un projet. Le plus souvent elle naît du constat d’un 
besoin particulier des élèves. Par exemple, dans un projet d’écriture, l’enseignant constate un 
manque en vocabulaire, un type d’erreur orthographique fréquent. Le projet est alors interrompu 
provisoirement, et une séance spécifique, fonctionnelle, est mise en œuvre pour résoudre le 
problème qui est apparu. 
 
 

 Séquence 

 
On entend habituellement par séquence une série de séances consacrées à une activité commune 
et suivie (séquence sur le conte en français, séquence sur la digestion en biologie, séquence sur les 
fractions en mathématiques, etc.). 
 
 

 Surcharge cognitive 

 
Nombre de tâches que doit assumer l’élève sont complexes. 
Produire un récit, par exemple, met en jeu des connaissances ou des compétences telles que : 
l’invention et l’originalité, le respect des structures et des codes narratifs spécifiques, la langue 
(grammaire, orthographe), le geste graphique… Il en est de même dans tous les champs 
d’apprentissage, et le rôle de l’enseignant est de faire en sorte que cette surcharge ne pèse pas sur 
l’élève jusqu’à l’excès, par l’organisation des apprentissages, leur temporalité, l’étayage… 


